A R R E S T 


DE  LA  COUR 

DE  PARLEMENT, 

QUI  Ordonne  que  deux  Libelles  intitulez , l’un , Première  Lettre 
d un  Verduno'S  l’autre  , InJlruEtion  familière  fur  la  foûmi fjion 
due  a la  Confiitution  Unigenitus;  feront  lacerez  & brûlez  par 
l’Executeur  des  Sentences  criminelles , &c. 

Du  dix-feptiéme  Janvier  mil fept  cens  dix-neuf 

: extrait  des  registres  de  parlement. ; 

jour,  le  Procureur  General  du  Roy  entré  , a dit  à la  Cour  s 
MESSIEURS, 

Nous  apportons  à la  Cour  deux  nouveaux  Libelles  qui  fe  diftribuent 
dans  cette  Province  , & parodient  y avoir  ellé  compofez  ; l’un  a pour  ti- 
tre , Première  Lettre  à un  Verdunots  ; l’autre,  Inftruélion  familière  fur  la 
Jbumiffon  dué  a la  Confhtution  Unigenitus , troijiéme  Edition,  revue,  cor-> 
rige'e , & confiderablemeut  augmentée. 

C’eft  un  bonheur  que  des  gens  aulîï  mal  intentionnez  que  les  Auteurs 
de  ces  méprifables  & fédirieux  Libelles , foient  fi  dépourvus  de  juge- 
ment , & gardent  fi  peu  de  mefures  : Le  miniftere  public  ne  permet 
pas  cependant  de  les  1 ailler  fans  flétriiïure  ; parce  que  fuppofant  tou- 
jours le  fchi  fine  , ils  peuvent  faire  quelque  imprelîîon  furies  âmes  fim- 
ples , Sc  entretiennent  la  difpate  , l'aigreur  <3 c la  divifion  dans  l’Eglife  ôc 
dans  l’Etar. 

La  fupnofition  de  l’Acceptation  de  l’Eglife  Univerfelle  , de  la  Conf- 
titutioi  V ngentHs  , deven  lë  pu  là,  réglé  de  Foy  , eft  le  principe  lut 
leq  tel  ils  d:clarent  Scbifiiatiques  & rleretiques  tous  ceux  c/ui  ne  s'y  foû- 
mettent  pas  ; 6c  par  des  tours  faux  Ôc  maUm,  ils  s’échapent  contre  uâ 
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Magiftrat  éclairé  5c  refpeétablc,  attaquent  les  Arrefts  de  tous  les  Pademens, 
& particulièrement  un  des  vôtres. 

Les  fautes  les  plus  propres  à exciter  du  trouble  8c  à flaire  oublier  le 
refpeét  dû  aux  Lieux  les  plus  faints  , font  , fuivant  le  feanda  eux  Au- 
teur du  premier  de  <.  es  Libelles  : des  aftions  dignes  de  louanges  , pour- 
fou  enir  la  Conftitution  devenue  îegle  de  îoy  : rün  Concile  qui  n'ejî  pas 
ajf  entble  , eft  un  eftre  de  raifon  ; d où  il  fuit  , quç  tout  Appel , quel  qu  il 
puiflè  être  , feroit  un  Aéte  nul  de  foy  s- 8c  d'où  il  conclut  auffi  , que 
Je  fus  Chrifi  ejl  clairement  outrage  par  l' Appel  , dans  la  perfonne  de  Jbn 
Vicaire. 

Le  fécond  Libelle  , suffi  féditieux  , auffi  emporté  , & dont  le  ftile 
paroît  fort  femblable  à l’antre  , excite  les  enfans  à la  révolté  & à la  dé- 
fobéifïânce  contre  leurs  Peres  8c  Mères,  8c  ne  craint  pas  de  dire  , ce  qu’on 
ne  peut  répéter  fans  horreur  , quon  nefi  pas  moins  Heretique  en  re- 
mettant la  Conftitution,  qu'en  niant  V Incarnation  du  Verbe,  la  Divinité ' 
de  Jefus-Chrift , (V  fa  prefence  réelle  dans  le  S.  Sacrement. 

C ependant  perfonne  n ignore , que  peu  de  temps  après  la  mort  du  feu 
Roy , un  Evêque  ayant  voulu  appliquer  à la  Conftitution  cette  accepta- 
tion univerfelle,  qui  la  faifoit  réglé  de  Foy  , fut  aufli-tôt  reprimé  parl’Ar- 
reft  du  Parlement  cîu  Reftort  duquel  il  étoit  ; 8c  que  toutes  les  décidons 
des  autres  Parlemens , fur  les  conteftations  que  cette  Bulle  a excité  dans 
le  Royaume  , ont  eu  le  même  principe  pour  foûtenir  nos  Libertez , nos 
Loix , & appaifer  le  trouble. 

Le  refus  des  Explications  demandées  par  l’augufte  Prince  , dépofitaire 
de  l’autorité  Royale  , 8c  les  entreprifes  de  la  Cour  de  Rome  , n’ont  que 
troD  marqué  qu’Elle  renonce  vifiblement  à une  Acceptation  , dont  elle  re- 
jette toutes  les  conditions. 

Les  differentes  Acceptations  qui  en  peuvent  avoir  été  faites  dans  des 
Souverainetez  étrangères  aflmetties  à l’Inquifîtion  , ou  par  ceux  qui  fc 
foumetrent fans  bornes  à l’infaillibilité  du  Pape,  8c  par  conféquent  à fon 
pouvoir  abfolu  fur  l'Eglife  , 8c  fur  les  Souverains  même , feroient-elles 
devenues  la  réglé  qui  y pourroit  affujettir  ce  Royaume,  contre  toutes  les 
Loix  8c  les  Libertez  de  l’Eglife  de  France  ? Cependant  les  hardis  & fédi- 
tieux Auteurs  de  ces  Libelles  ne  cefïènt  de  mertre  en  principe  ce  que  des 
Chrétiens  8c  des  Sujets  fidelles  ont  peine  à voir  mettre  en  Queftion  : Que 
cette  Conftitution  dans  1 état  prefent , eft  une  réglé  de  Foy  égale  à celle 
des  Conciles  Oecuméniques. 

Nous  ne  pouvons  conferver  trop  de  refpeét  & de  vénération  pour  le 
Pape,  Vicaire  de  Jefus-Chrift,  8c  Chef  viftble  de  fon  Eglife,  Nousluy 
demeurerons  inviolablement  unis  -,  mais  nous  fçavonsque  le  Chef  peut 
être  reformé  par  Elle,  comme  les  membres  , 8c  nous  ne  nous  écarterons 
ni  du  refpeét  , ni  de  l’union , pour  croire  que  fes  fautes  font  réformables 
par  l’Eglife  univerfelle,  à qui  Dieu  en  a donné  le  pouvoir  ,.en  même  temps 
qu’il  luy  a aftûré  rindefe&ibilité  8c  une  éternelle  durée. 
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Maïs  fans  entrer  dans  le  détail  de  beaucoup  d’autres  Propositions  , qui 
rendent  les  Auteurs  de  ces  Libelles , punifiables  comme  perturbateurs  du. 
repos  public  , on  voit  allez  qu’ils  méritent  une  flétrifture  proportionnée  à 
leur  deiïèin. 

Il  faut  donner  au  Public  une  jufte  défiance  de  fous  les  Ecrits  anonimes 
qui  parodient  toujours,  moins  pour l’indmire que  p ur  le  tromper. 

A ces  causes  , Requiert  eftre  ordonné  que  les  deux  Libelles  ; l’un  in- 
titulé, Première  Lettre  a.  un  Ver  danois  ; l’autre  , InjlruEtion  familière  fur 
la  foâmijjion  due  à la  Conftitution  Unigenitus,  troifiéme  Edition , revue, 
corrigée , & confiderablement  augmentée  , feront  lacerez  8c  brûlez  lur  la  Pla- 
ce d’Armes  par  l’Executeur  des  Sentences  Criminelles;  détenfes  eftre  fai- 
tes à tous  Libraires  , Imprimeurs  , Colporteurs  & autres,  de  les  imprimer, 
vendre,  débiter,  ni  autrement  diftribuer , fous  les  peines  portées  parles 
Edits  ik  Déclarations , & d’eftre  procédé  contre  eux  extraordinairement: 
Enjoindre  à ceux  qui  en  ont  des  Exemplaires  de  les  apporter  au  Greffe 
de  la  Cour,  pour  y eftre  fupprimez  ; 8c.  qu’il  fera  informé,  même  pir 
Monitoire  , à ma  Requefte  , pardevant  tel  de  Meilleurs  qu’il  pLira  à la 
Cour  dénommer  , de  ceux  qui  ont  compofé  , imprimé  , 8c  diftribué  lefdits 
Libelles-,  pour  ce  fait , & à moy  communiqué , requérir  ce  qu’au  cas  ap- 
partiendra : Et  que  l’Arreft  qui  interviendra  fera  lu,  publié  & affiché  par 
tout  où  befoinfera  , &r  envoyé  dans  tous  les  Sieges  du  Reiïort  de  1 1 Cour, 
pour  y eftre  pareillement  lû  , publié,  affiché  & regiftré  , à la  diligen- 
ce de  mes  Subftituts , qui  feront  tenus  d'en  certifier  la  Cour  dans  le 
mois. 

Et  après  avoir  mis  fes  Requifitions  par  écrit  furie  Bureau  , ledit  Procu- 
reur General  du  Roy  retiré. 

Vu  les  deux  Libelles  imprimez  ; l’un  intitulé  , Première  Lettre  à un 
Ver  danois  -,  l’autre  , InftruElion  familière  fur  la  foûmijfion  due  a la  Confti- 
tution Unigenitus,  troifiéme  Edition  , revue,  corrigée,  & confiderablement 
augmentée  ; 8c  les  Requifitions  dudit  Procureur  General.  Oiiy  le  Rapport 
deM.  Louis  Mafton  , Confeiller  :La  matière  mife  en  délibération. 

LA  COUR  a Ordonne  & Ordonne,  que  les  deux  Libelles  dont  il 
s’agit  ; l’un  intitulé  ,Premiere  Lettre  a un  Verdunois  ; l’autre,  InftruElion 
familière  fur  la  foûmijfion  dû'é  a,  la  Conftitution  Unigenitus  , troifiéme  Edi- 
tion , revue,  corrigée  & confiderablement  augmentée , feront  lacerez  & brû- 
lez fur  la  Place  d’Armes  de  cette  Ville , par  l’Executeur  des  Sentences  cri- 
minelles : Fait  très-expreffes  défenfes  à tous  Libraires,  Imprimeurs , Col- 
porteurs 5c  autres , de  les  imprimer  , vendre,  débiter,  ni  autrement  dif- 
tribuer , fous  les  peines  portées  par  les  Edits , Déclarations  du  Roy  8c 
Atrefts  de  la  Cour,  & d’eftre  procédé  contr’eux  extraordinairement  : En- 
joint à ceux  qui  en  ont  des  Exemplaires , de  les  apporter  au  Greffe  de  la 
Cour  , pour  y eftre  fupprimez  : Ordonne  qu’il  fera  informé  , même  par 
Monitoire,  à la  Requefte  du  Procureur  General  du  Roy,  perdevant  M. 
JLoiiis  Mafton , Confeiller  en  la  Cour , contre  ceux  qui  ont  compofé , irn- 
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primé  & diftribué  Iefdits  Libelles  *,  pour  ce  fait,  rapporté  & communiqué, 
eftre  ordonné  ce  qu’au  cas  appartiendra  ; ôc  que  le  prefent  Arreftfera  lu, 
publié  5i  affiché  par  tout  où  befoin  fera,  & envoyé  dans  tous  les  Baillages- 
& autres  Sieges  du  Reflbrt  de  la  Cour , pour  y eftre  pareillement  lu,  pu- 
blié , affiché  & regiftré  à la  diligence  des  Subftituts  du  Procureur  General 
du  Roy  , qui  feront  tenus  d’en  certifier  la  Cour  dans  un  mois.  Fait  à Metz 
en  Parlement  le  dix-feptiéme  Janvier  milfept  cens  dix-neuf.  Collationné» 
Signé  , LA  CROIX. 

Et  le  Mercredy  dix-h  uitiéme  dudit  mois  de  fanvier  mil  fept  cens  dix - 
neuf,  trois  heures  de  relevée , lefture  a efté  faite  par  le  principal  Commis 
du  Greffe  , de  /’ Arreft  ci~deffus , fur  la  Place  à! Armes  , au  defir  duquel  les 
Libelles  y mentionnez* , ont  été  lacerez*  & brûlez»  par  ï Exécuteur  des  Sen~ 
tences  Criminelles . Signé  , Dartenay. 


